
'Ib REVUE CANADIENNE.

Clermont' que j'abats le pavillon de l'amiral des trois premiers coups que je
tire sur l'ennemi. Le chevalier prétend que le vaisseau de Phipps se trouve
hors de la portée d'une pièce de vingt-quatre. Qu'en dis-tu Bienville ? wo

" Celui-ci mesura du regard l'espace libre qu'il y avait entre la flotte'etle
quai, puis, se retournant vers son frère :

"- Je soutiens ton pari contre le chevalier de Clermont.
"- Vraiment. Bienville I fit celui-là.
"- Oui chevalier.
"- Bien que l'habileté de notre commandant comme artilleur me Soit

connue, je ne crois pas qu'un boulet de vingt-quatre puisse atteindre sûre-
ment le but que vous lui donnez.

- Vous pourriez bien vous tromper.
"- Parbleu I je le souhaite, mais je tiens à mon opinion.
"- Fort bien I chevalier. Mais moi je parie toujours pour mon frère-

Bien plus, la marée monte ; or je m'engage à aller chercher à la nage 00pavillon anglais qui flottera sur les eaux avant un quart d'heure." -- Ah! Bienville, si je ne savais pas que la forfanterie est aussi loin de
votre coeur que le courage en est proche, je croirais cette offre-là fort PeOhasardée. Qu'en dois-je donc conclure ?

" - Ce que vous en devez conclure, mille bombes I s'écria Bienville
piqué au vif, c'est que nous voulons montrer aux Anglais, mon frère et
moi, quels sont les gens qu'ils viennent attaquer. Tiens-tu pour moi, d'OrPY?'- Certes I répondit celui-ci le beau moment pour reculer.

"- Pardonnez-moi. Bienville, reprit alors le chevalier de Clermont e"
tendant la main à son compagnon d'armes. Mordiable ! votre projet de baie
glacé me sourit assez, et je vous demande sérieusement la faveur d'être de
la partie.

" - Oh I bien volontiers 1 d'ailleurs la baignoire est assez grande pournous trois.
" M. de Maricourt venait cependant lui même de pointer sa dernière

pièce, lorsqu'une forte détonation qui partit de la cime du cap, fit lever
la tête aux artilleurs.

" Le signal I s'écria Bienville.
"Haut la mèche ! haut le bras ! commanda Maricourt.
" Trois artilleurs rapprochèrent de leur pièce respective les étoupilles

allumées.
"- Première pièce I feu ! cria le commandant.
"Un long jet de flamme jaillit de la gueule du premier canon qui, eoreculant, parut se cabrer d'aise de montrer enfin sa grosse voix.
" Les officiers qui avaient eu soin de se tenir en dehors du nuage.fumée que devait produire l'embrâsement du salpêtre, avaient les yeux rivée

sur le vaisseau amiral.
" - Bien visé, Maricourt I s'écria Bienville ; le projectile a coupé lO*haubans de babord du dernier hunier, quelques pieds plus bas que lepavillon.
"- Voyons ce que fera le second, dit le commandant, qui ordonna le

feu d'une autre pièce.
" - Très-bien I exclama de nouveau Bianville, le bois est entamé, cette

fois 1 Bas les habits, d'Orsy.

1 Le chevalier de Clermont se tenait sur le quai comme spectateur et volontaire,compagnie dont il était lieutenant n'étant pas encore arrivée de Montréal.


